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La Légende du Grand Etang

Il doit y avoir plus d'une année qu'à une rencontre de patoisants à la Salle
des XXII-Cantons, un de nos membres demandait si quelqu'un pouvait lui trouver
La Légende du Grand Etang. En fouillant de vieux papiers que mon grand-père,
autrefois instituteur, m'a laissés, je retrouve cette légende pour le Conteur romand.

Petits enfants, n'approchez pas
Quand vous courez par la vallée
Du Grand Etang qu'on voit là-bas.
Qu'on voit perdu sous la ramée.

Ecoutez ce qu'il arriva
A l'enfant blond qui s'esquiva
Des bras de sa mère.
C'était un jour, jour sans pareil.
Tout de parfum et de soleil,
De brise légère...
Et les oiseaux peuplaient les airs (bis)
Pour enchanter de leurs concerts
La nature entière.

Refrain : Petits enfants...

L'enfant sous le bleu firmament
S'en allait les cheveux au vent.
Mais par la prairie
Quand il eut fait de papillons
Et de bleuets dans les sillons
Sa moisson fleurie,
Tout près du grand étang (bis)
Il arriva tout haletant
Et l'âme ravie.

Refrain : Petits enfants...

La demoiselle aux ailes d'or
Allait rasant dans son décor
L'onde frissonnante,

Puis sur un nénuphar en fleur,
Fière de ses mille couleurs,
Se posa brillante.
Pour la saisir, l'enfant courut (bis)
Elle s'enfuit... il disparut
Sous la fleur tremblante.

Refrain : Petits enfants...

Quand vint le soir, la mère en pleurs
Disait aux joncs, disait aux fleurs
Sa douleur amère.
La fleur en or lui répondit :

Ne pleure plus ton cher petit
O ma bonne mère
Car j'ai vu l'ange au front vermeil
Qui l'emportait vers le soleil
Bien loin de la terre.

Refrain : Petits enfants...

Depuis, enfants, quand vient minuit,
Le feu follet danse et reluit
Sur le bout des branches ;
Et l'on voit glisser sur les eaux,
Sortant de l'ombre des roseaux,
Une femme blanche
Qui s'en vient conter ses douleurs (bis)
Aux rameaux d'un vieux saule en pleurs
Qui sur l'eau se penche.

Refrain : Petits enfants...

Il n'y a pas le nom de l'auteur, mais je me souviens que ma grand-mère
nous chantait cette légende qui était très répandue à la Vallée de Joux, vers 1890.
Mon grand-père m'avait dit qu'elle avait été écrite pour consoler une pauvre mère
qui avait perdu son enfant dans les mêmes conditions.

Copie conforme. Clara Durgnat-Junod.
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